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Volker Press (1939-1993)

Nous avions rencontre Volker Press le 8 octobre dernier, ä la traditionnelle reception de 

l’Institut Historique allemand, avenue d’Iena, et nous avions evoque avec lui quelques 

Souvenirs de Munich. La nouvelle de son deces, survenu brutalement le 19 octobre, nous 

surprit et nous attrista beaucoup. L’homme etait profondement sympathique, et de surcroit si 

savant et si cultive que Fon eprouvait un reel plaisir ä converser avec lui.

II etait ne le 28 mars 1939 ä Erding, donc au coeur de la Baviere, d’un pere originaire de la 

region de la Ruhr, et d’une mere badoise. Apres d’excellentes etudes au Lycee de Erding, il 

avait etudie Fhistoire ä FUniversite de Munich, encourage par Franz Schnabel, ainsi que par 

l’eleve de celui-ci, Friedrich-Hermann Schubert. Les deux hommes avaient discerne tres töt 

Fintelligence, le goüt pour la recherche et Fardeur au travail du jeune Press. Schnabel lui avait 

propose un sujet de these qui constituait, pour un aspirant historien, un verkable test: 

»Calvinisme et Etat territorial. Gouvernement et autorite centrale dans le Palatinat electoral de 

1559 ä 1618«. Sujet d’apparence aride, en tout cas impliquant plusieurs annees de depouille- 

ments d’archives. Volker Press triompha de l’epreuve: remise au cours de Fete 1966, la these fit 

decerner ä son auteur par Fritz Wagner, successeur de Schnabel, la mention la plus elevee: tres 

bien, avec felicitations. Publiee en 1970, eile est unanimement consideree comme exemplaire, 

et meme ouvrant des voies nouvelles ä Fhistoire des institutions.

La carriere du jeune docteur fut rapide: assistant de Friedrich-Hermann Schüben ä Kiel, 

puis ä Francfort, en un temps d’agitation etudiante et de tentatives de »revolution culturelle«; 

puis, en 1971, alors qu’il n’avait que trente-deux ans, professeur ä FUniversite de Gießen, 

avant meme d’avoir presente une habilitation; enfin, a partir de 1981, professeur a celle de 

Tübingen. Partout, son talent, son devouement et sa vaste culture furent apprecies. Partout, il 

noua de solides amities. Certes, il ne put obtenir la chaire qu’il souhaitait ä FUniversite de 

Munich. Mais il fut appele, en 1992, ä la succession de Karl-Otmar von Aretin, directeur de 

l’Institut d’histoire europeenne de FUniversite de Mayence. Il inclinait a repondre favorable- 

ment ä cet appel lorsqu’une crise cardiaque Femporta.

Toute sa vie, Volker Press demeura fidele a la meme conception de Fhistoire, toute 

classique. Il attachait une importance majeure aux personnalites, aux institutions et aux 

evenements. Il se refusa toujours a privilegier excessivement Fhistoire economique et sociale. 

Non pas qu’il ait eprouve un manque d’interet ou une quelconque repulsion ä Fegard de celle- 

ci. Il consacra un article a un grand fait social, le patronage et les clienteles dans le Saint- 

Empire1. Un autre, aux consequences sociales de la guerre deTrente ans2. Mais il estimait que 

ces branches de Fhistoire ne doivent pas devenir imperialistes et dominer les autres. Il travailla 

dans les domaines de recherches classiques de Fhistoire de l’Empire, des princes, des 

territoires, des ordres, des pouvoirs. Il fonda avec Peter Moraw, et avec le concours de la 

maison berlinoise Duncker et Humblot la Zeitschrift für historische Forschung, qui se situait, 

en matiere de recherche, tout ä fait ä Foppose des tendances alors ä la mode.

1 Patronat und Klientel im Heiligen Deutschen Reich, dans A. MxczAK(Hg.), Klientel-Systeme in 

Europa der frühen Neuzeit. (Schriften des Historischen Kollegs, Kolloquien, 9, 1988)

2 Soziale Folgen des Dreißigjährigen Krieges, dans W. Schulze (Hg.), Ständische Gesellschaft und 

Soziale Mobilität (Schriften des Historischen Kollegs, Kolloquien, 12, 1988).



314 Nekrolog

En une vingtaine d’annees, entre 1970 et 1993, Volker Press publia environ 150 articles ou 

contributions, les premiers dans des revues scientifiques, les autres dans des Festschriften, dans 

des catalogues d’expositions ou dans divers ouvrages collectifs. On recense, pour certaines 

annees universitaires, une douzaine de titres. II va de soi que ces ecrits sont d’ampleur et de 

portee scientifique tres differentes. Des etudes rigoureusement fondees sur les sources 

voisinent avec des mises au point des connaissances acquises par les historiens sur tel ou tel 

sujet precis. Cependant, meme lorsque Volker Press se refere ä des travaux publies, et non pas 

ä des sources, ses articles ou ses contributions suscitent toujours Pinteret du lecteur, non 

seulement ä cause de la capacite de synthese de Pauteur, mais aussi a cause de Poriginalite de sa 

reflexion.

Volker Press etait un defenseur de la culture generale historique. II estimait que Phistorien 

professionnel, tout en etant hautement qualifie dans certaine periode, doit avoir des Hartes sur 

celles qui sont proches de celle-ci. Ainsi, en ce qui concernait la noblesse allemande. Press avait 

pousse ses recherches d’une part jusqu’a la fin du Moyen-Age, et d’autre part jusqu’ä la 

deuxieme moitie du XlXeme siede, et meme parfois jusqu’a des decennies encore plus proches 

de nous.

Avec ses travaux, on penetre dans les realites politiques du Saint-Empire, aux differents 

niveaux constitutionnels3. Au plus haut, avec la fonction imperiale et les personnalites des 

souverains, avec des etudes biographiques courtes, mais fouillees, evoquant avec autant de vie 

que de precision Charles-Quint, Ferdinand Ier, Rodolphe II, Mathias, Joseph Ier, le Wittels­

bach Charles VII, »empereur ä la fa^on de France«, et enfin Joseph II. Les travaux de Volker 

Press etudient egalement, avec solidite et precision, la position de l’Empereur dans l’Empire, le 

caractere de ses relations avec les differents territoires composant celui-ci, et enfin, le röle 

capital du Reichskammergericht4. De nombreux pays allemands, Volker Press avait une 

connaissance historique profonde, qu’il avait acquise par de vastes depouillements d’archives. 

Au premier chef, celle du Wurtemberg, oü il enseignait. II lui consacra plusieurs penetrantes 

etudes5. Mais, plus largement, il connaissait bien Phistoire de tout le Sud-Ouest de PAlle- 

magne6. Il fit une heureuse incursion dans le domaine des relations internationales, avec un 

article consacre aux relations de la Baviere et de la France, de la Reforme au Congres de 

Vienne7. Il s’interessa ä la famille de Liechtenstein et ä cette principaute jouxtant la Suisse qui 

fait, de nos jours, figure de survivance. II consacre un article au röle de cette noble maison dans 

Phistoire europeenne8.11 se passionna egalement pour la chevalerie, la Reichsritterschaft, pour 

sa position dans l’Empire. Sur ce point encore, on retrouve son gout pour la biographie, pour

3 The Holy Roman Empire in German History, dans E. 1. Kouri et T. Scott (Hgg.), Politics and Society 

in Reformation Europe. Essays for Sir Geoffrey Elton on his 65th Birthday (1987).

4 Das Reichskammergericht in der deutschen Geschichte (Schriftenreihe der Gesellschaft für Reichskam­

mergerichtsforschung, Heft 3; Wetzlar, 1987).

5 König Friedrich I. Der Begründer des modernen Württemberg, dans: Baden und Württemberg im 

Zeitalter Napoleons, Ausstellungskatalog des Wurttembergischen Landesmuseums Stuttgart, Bd.2, 

Aufsätze (1987). - Das Jahrhundert der Kriege, dans R. Rinker et W.Setzler (Hg.), Die Geschichte 

Baden-Württembergs, 2, 1988. - Ein Epochenjahr der Württembergischen Geschichte. Restitution und 

Reformation 1534, dans Zeitschrift für Württembergische Landesgeschichte, 47, 1988.

6 Südwestdeutschland im Zeitalter der Französischen Revolution und Napoleons, dans: Baden und 

Württemberg im Zeitalter Napoleons, Ausstellungskatalog des Württembergischen Landesmuseums 

Stuttgart, Bd., Aufsätze, 1987.

7 Frankreich und Bayern von der Reformation bis zum Wiener Kongreß, dans H.Duchhardt et 

E. Schmitt (Hgg.), Deutschland und Frankreich in der frühen Neuzeit. Festschrift für Hermann 

Weber zum 65. Geburtstag (Ancien Regime, Aufklärung und Revolution, Bd. 12, Munich, 1987).

8 Das Haus Liechtenstein in der europäischen Geschichte, dans V. Press et D. Willoweit, Liechtenstein 

Fürstliches Haus und staatliche Ordnung. Geschichtliche Grundlagen und moderne Perspektiven 

(Vaduz, Munich, 1987).
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Panalyse des personnalites, avec ses etudes d’hommes aussi representatifs qu’Ulrich von 

Hutten et Franz von Sickingen9.

Enfin, Volker Press aimait a s’immerger dans la vie de certaines collectivites locales, et avec 

lui plusieurs villes d’Allemagne trouverent leur Historien. Ainsi, alors qu’il etait tout jeune, sa 

ville natale de Erding. Mais on retrouve chez lui, la encore, son goüt de la biographie. 11 ne 

s’interessait pas seulement aux souverains, aux princes, ou ä d’autres grands personnages, mais 

aussi aux hommes du peuple: il raconta Phistoire d’un Bavarois tres simple, Korbinian 

Prielmair, auquel son intelligence et son honnetete avaient permis d’acceder au Conseil secret 

et ä la qualite d’homme de confiance de PElecteur Maximilien-Emmanuel. Volker Press fut 

egalement Pauteur d’une monographie consacree a une autre ville bavaroise: Amberg10 11. Mais 

surtout, il s’interessa au Statut de ces cites au sein de PEmpire, soit ä propos de celles du cercle 

de Souabe”, soit en les considerant dans leur ensemble12 13, soit en evaluant Pimpact, sur elles, 

de la Revolution fran^aise,3. Et il examina les difficultes que pouvait rencontrer la coexistence, 

au sein de la meme agglomeration, d’une autorite seculiere et d’un eveque14.

Bien qu’effectuant, avec ces articles, un travail d’artisan, serieux, minutieux, consacre a de 

nombreux points precis, Volker Press ne manquait nullement d’esprit de synthese. En 1991, il 

publia, dans la collection Neue Deutsche Geschichte, de la maison C. H. Beck, un volume 

intitule Krieg und Krisen. Deutschland 1600-1715, un modele d’erudition dominee, et peut- 

etre Fouvrage le plus dense sur le sujet. Il est probable que, si le temps lui en avait ete donne, il 

en aurait ecrit beaucoup d’autres. D’autant plus que dans ce beau livre, tous les resultats de 

recherches menees par lui n’ont pas pu etre integres. On ne peut qu’exprimer le voeu que les 

articles de Volker Press soient reunis en un ou deux volumes, ainsi qu’il a ete fait, en France, 

pour ceux de Charles Samazan comme pour ceux du regrette Jean Meuvret. Un grand Service 

serait rendu aux chercheurs, et cette publication honorerait dignement la memoire de cet 

homme chaleureux et de cet excellent historien.

Rene Pillorget, Paris

9 Ulrich von Hutten und seine Zeit, et Franz von Sickingen Wortführer des Adels, Vorkämpfer der 

Reformation und Freund Huttens, dans: Ulrich von Hutten. Ritter, Humanist, Publizist 1488-1523. 

Katalog zur Ausstellung des Landes Hessen anläßlich des 500. Geburtstages (1988).

10 Amberg. Historisches Portrait einer Hauptstadt, dans Verh. d. Hist. Vereins für Oberpfalz und 

Regensburg, 127, 1987.

11 Die Reichsstädte des Schwäbischen Reichskreises zwischen Revolution und Mediatisierung, dans: 

Baden und Württemberg im Zeitalter Napoleons, Ausstellungskatalog des württembergischen Landes­

museums, Stuttgart, Bd. 2.

12 Die Reichsstadt in der altständischen Gesellschaft, dans Kunisch (Hg.). Neue Studien zur frühneu­

zeitlichen Reichsgeschichte (Zeitschrift für historische Forschung, Beiheft 3, 1987). Die Reichsstadt im 

Reich der frühen Neuzeit, dans R.A. Müller (Hg.), Reichsstädte in Franken. Aufsätze 1. Verfassung 

und Verwaltung (1987).

13 Reichsstadt und Revolution, dans: B. Kirchgässner et E. Naujoks (Hgg.), Stadt und Wirtschaftliche 

Selbstverwaltung (Stadt in der Geschichte, 12, 1987).

14 Bischof und Stadt in der Neuzeit, dans: B. Kirchgässner et W. Baer (Hgg.), Stadt und Bischof (Stadt 

in der Geschichte, 14, 1988).


